
Créée en 1802 par Napoléon Bonaparte selon les principes  
égalitaires de la Révolution, la Légion d’honneur a traversé  
tous les régimes qui se sont succédé en France depuis cette date. 
Elle est à chaque époque un reflet de la société française  
et de ses évolutions.
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Légion d’honneur  

est la plus élevée  
des distinctions 

nationales. Elle récompense  
chaque année environ 

3 200 citoyens issus 
de tous les domaines 
d’activité pour  
les services 
éminents qu’ils 
rendent au pays. 
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1. Grenade d’honneur.

2. Baguettes du tambour 
d’Arcole.

3. Hache d’abordage.

4. Napoléon Bonaparte, 
premier consul.

La Révolution

Dès 1789, l’Assemblée constituante supprime les ordres 
de l’Ancien régime sauf l’ordre de Saint-Louis devenu 

« décoration* militaire ».

La Convention

En 1791, la Convention réunit en une seule décoration 
militaire l’ordre de Saint-Louis et le Mérite militaire. Un 

an plus tard, la croix de Saint-Louis est définitivement 
supprimée. 

Le Directoire

Le Directoire, comprenant la nécessité de distinguer les 
soldats, distribue des drapeaux et des « armes de ré-

compenses ». 

Le Consulat

Le 25 décembre 1799, Bonaparte, alors premier consul*, 
instaure un nouveau système de récompense : « les ar-

mes d’honneur », gravées au nom de leur bénéficiaire, avec 
une « haute paye ».

La nature de l’arme dépend du grade et de la fonction 
du récipiendaire* : fusils pour les grenadiers et soldats, ba-
guettes pour les tambours, mousquetons pour les troupes 
à cheval, trompettes, grenades pour les canonniers poin-
teurs, hache d’abordage pour les marins.

Hôtel de Salm.

1
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Les armes d’honneur 
constituent la grande 
récompense du Consulat.
Bonaparte en remit plus 
de 2000.

Saviez-vous que…

La création de
la Légion d’honneur
Le premier consul aurait pour la première fois évoqué  
la Légion d’honneur au cours d’un dîner à la Malmaison*.  
Cambacérès, deuxième consul, en établit le projet.

Ce nouvel ordre laïque et univer-
sel intègre militaires et civils 
selon leurs mérites personnels 

au sein d’une même institution. 
Cette idée très originale permit à la 

Légion d’honneur de traverser tous les 
régimes et de ne jamais être véritable-
ment remise en cause.

Le 29 Floréal An X (19 mai 1802), la loi 
instituant la Légion d’honneur est votée. 
L’article Premier précise « qu’en exécu-
tion de l’article 87 de la Constitution 
concernant les récompenses militaires et pour récompen-
ser aussi les services et vertus civils, il sera formé une Lé-
gion d’honneur ». Le premier consul est de droit « chef de 
Légion » et président du Grand Conseil qui nomme les 
membres de la Légion d’honneur. 

Le naturaliste* Bernard de Lacepède est nommé grand 
chancelier. Il fixe le siège de la Légion d’honneur à Paris, 
dans l’hôtel de Salm qui l’abrite toujours aujourd’hui. 

Le 11 juillet 1804, un décret impérial institue les signes 
extérieurs de la Légion d’honneur : « l’étoile », appelée aus-
si « aigle » : en argent pour les légionnaires*, en or pour les 
gradés (officiers, commandants, grands officiers), elle est 
portée à la boutonnière. 
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Chevalier : l’insigne  
du chevalier est en argent, 
de 40 mm de diamètre, 
attaché par un ruban 
moiré rouge.

Commandeur : l’insigne  
du commandeur est en or, 
de 60 mm de diamètre, 
attaché par un ruban 
moiré.

1. Brevet de la Légion d’honneur.

2. Cérémonie de réception dans la Légion d’honneur. Le grand chancelier 
remet les insignes de grand officier à Bernard Esambert.

Officier : l’insigne  
de l’officier est en vermeil 
et le ruban comporte  
au centre une rosette.

2

1
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La Société des 
membres de la Légion 
d’honneur 
Née en 1921, l’association est issue d’une initiative du général 
Dubail (1851-1934) alors grand chancelier de la Légion d’honneur. 
La SMLH avait, à l’origine, pour objectif de développer  
l’esprit d’entraide et de concourir au prestige de l’ordre national 
de la Légion d’honneur en France et dans le monde. 

Aujourd’hui, bien qu’elle continue son œuvre en fa-
veur des familles de légionnaires dans le besoin, la 
SMLH s’implique largement dans la société civile.

La création de la SMLH

Au lendemain de la Grande Guerre, 1914-1918, le géné-
ral d’armée Dubail, grand chancelier de l’ordre de la 

Légion d’honneur (1918-1934), ému de la situation maté-
rielle très modeste d’un grand nombre d’anciens combat-
tants légionnaires ou de leurs veuves, décida en 1921, avec 
l’approbation du Président de la République Étienne-
Alexandre Millerand, grand maître de l’Ordre, de créer la 
Société des membres de la Légion d’honneur (SMLH).

La SMLH est une association régie par la loi de 1901 et 
reconnue d’utilité publique. Elle a pour vocation d’accueillir 
tous les légionnaires, sans distinction de rang social, de 
sexe, de métier, ni de la nature des « mérites éminents » qui 
ont été reconnus.

Pendentif du collier  
de l’ordre de l’Éléphant.

jours. L’histoire de l’ordre de la Légion d’honneur y est ra-
contée depuis ses origines ; on y trouve une importante 
collection d’armes d’honneur, de nombreux souvenirs his-
toriques comme la paire de pistolets et l’épée offerts par 
Napoléon au tsar Alexandre Ier en octobre 1808, lors de 
l’entrevue d’Erfurt, ou le nécessaire de voyage en argent et 
vermeil offert à madame Campan, première surintendante 
des maisons d’éducation de la Légion d’honneur. 

C’est aussi là que l’on peut admirer les trois colliers de 
l’Ordre, celui du Premier Empire, celui de la iiie République 
et le collier actuel réalisé par Arthus-Bertrand en 1953. 

Les ordres étrangers ne sont pas oubliés : la Toison d’or 
(Autriche et Espagne) et la Jarretière (Angleterre) voisinent 
avec les principaux insignes des ordres d’autres pays com-
me l’ordre de l’Éléphant (Danemark), l’ordre de la Rose (Bré-
sil) ou l’ordre de Saint-André (Russie), entre autres.

Le terrain acheté  
par le prince  
de Salm s’appelait  
« la Grenouillère ». Situé 
en bord de Seine, il était 
marécageux et inondable 
et utilisé comme chantier 
à bois.

Saviez-vous que…

Paire de pistolets  
offerts au Tsar.

Salle de la Légion 
d’honneur.
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lexique
Barrette : ruban monté sur  
un support comme une broche.

Citation individuelle : 
personne citée à l’ordre du jour, 
nomination pour une action 
d’éclat.

Cohorte : circonscription 
regroupant à l’origine  
les légionnaires d’une région ; 
unité de soldats formant  
le dixième d’une Légion romaine 
(environ 600 hommes).

Connétable : commandant 
suprême de l’armée  
du xiiie siècle à 1627.

Consul : chacun des trois chefs 
du pouvoir exécutif  
sous le Consulat. Bonaparte  
est le premier consul.

Créancier : personne  
à qui l’on doit de l’argent.

Décoration : insigne  
d’une distinction honorifique  
ou d’un ordre de chevalerie.

Dérogation : autorisation 
spéciale, dispense.

Dignitaire : personne 
aujourd’hui revêtue d’une haute 
fonction ou de la dignité de 
grand officier ou de grand’croix 
de la Légion d’honneur  
ou de l’ordre national du Mérite.

Effigie : représentation  
d’une personne.

Élite : ensemble de personnes 
au sein d’un groupe considérées 

comme les meilleures,  
les plus remarquables.

Investiture : action de revêtir 
solennellement d’un pouvoir  
ou d’une dignité.

Légion : unité fondamentale  
de l’armée romaine ;  
la légion romaine comportait 
environ 6 000 hommes  
répartis en 10 cohortes,  
30 manipules (200 hommes), 
60 centuries (100 hommes).

Légionnaire : membre  
de la Légion d’honneur.

la Malmaison : petit château 
situé à Rueil Malmaison,  
à proximité de Paris, propriété 
de Bonaparte. 

Naturaliste : savant  
qui s’occupe spécialement  
des sciences naturelles.

Ordre : réunion de personnes 
liées par des vœux  
ou un serment.

Plaque : partie des insignes 
d’un dignitaire de la Légion 
d’honneur ou de l’ordre national 
du Mérite destinée 
à être portée sur un habit.

Posthume : qui se produit 
après la mort de l’intéressé.

Récipiendaire : personne  
qui reçoit une récompense 
honorifique.

Saint Empire : empire  
qui a existé du xe siècle à 1806, 

regroupant les États 
germaniques.

Sautoir : collier ; porter  
en sautoir signifie porter comme 
un collier.

Souscription : action de 
s’engager à payer ou à fournir 
une somme pour un objectif 
déterminé.

Statut : textes réglant  
la situation d’un groupe  
de personnes ou d’une société.

Sursis : ajournement, remise 
à une date ultérieure.

Te deum : chant chrétien  
pour louer et remercier Dieu.

Trompe-l’œil : peinture 
décorative visant à créer 
l’illusion d’objets réels en relief. …

LES COLLECTIONS DU CITOYEN

INSTITUTIONS

La République
Le président de la République
Le Premier ministre
Le Député  
et l’Assemblée nationale 
Le Sénat
Le Conseil constitutionnel
Le Conseil économique  
et social
Le Conseil général
Le Conseil régional
La Justice
L’Ambassadeur et le consul
Le Médiateur de la République
Le Préfet
La Mairie
La Cour des comptes
Le Préfet maritime
L’Hôtel national des Invalides
L’Institut de France
L’INA
Les Nations unies
L’OTAN
L’UNESCO
La Commission européenne
Le Parlement européen
L’Agence spatiale européenne
L’Euro
La Constitution européenne

Vie citoyenne

Le Citoyen
La Nation
La Défense citoyenne
Les Dangers de la drogue 
Les Dangers de la route
Le Sauvetage en mer
La Sécurité civile
Les Pompiers
Le Budget de l’État

Monde et Société

Les Objectifs du Millénaire 
pour le développement
L’Artisanat
L’Église catholique
L’Islam
Le Judaïsme
L’Armée du Salut
L’ordre de Malte
La Croix Rouge
Amnesty International
La Télévision
Le Train
Le Transport routier  
de marchandises
La Poste
Les Droits de l’homme
La Propriété intellectuelle

Défense

La Vie quotidienne du soldat
La Défense aujourd’hui
L’Escadron motocycliste  
de la garde républicaine
La Gendarmerie
Le GIGN
Les Opex
La Police nationale
La Police technique  
et scientifique
Les Spécialistes  
de la Gendarmerie
La Préfecture de police
Le Raid
Les Sous-Marins
Le Métier de soldat
Les Avions de combat

SANTÉ

L’Hôpital aujourd’hui et demain

Histoire

Brazzaville,  
capitale de la France libre
La Déportation  
dans les camps nazis
L’Esclavage
Le Souvenir français
La Libération
La Flamme de la Nation
La Guerre de 14-18

Célébrités

Parmentier et la pomme  
de terre
Rameau, compositeur baroque

Environnement

L’Eau
Le Climat
La Terre
Le Conservatoire du littoral
Les Océans 
Les OGM
Les Réserves de biosphère
Les Voies navigables de France
Les Risques en montagne
La Chasse
La Pêche

patrimoine

Le Patrimoine mondial
Le Patrimoine vivant
La Légion d’honneur
Les Palmes académiques
L’Ordre national du Mérite




